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-'r . as peut-être raison et je comprends tes craintes, ré-
ponC.r, Charlotte.

-Je le connais, le misérable, il serait capable de tuer mon
enfant. Ecoute encore, voici ce que je veux faire.

Dès ce soir, sans que tu lui aies dit pourquoi tu le fais a-.ir,
ton mari se mettra en quoti de découvrir la demeure de Jo.
seph Gallot ; s'il le juge nécessaire, il s'adjoindra quatre ou
cinq camarades qu'il récompensera largement ; l'argent ne lui
manquera pas, le te donnerai tout à l'heure mille ou deux
mille francs.

On s'informera dans le qup -tier des Halles et le quartier
Bonne.-ouvelle parmi les ouvriers serruriers anciens cama-
rado d'atelier de Gallot.

Il est impossible que quelques-uns -e connaissent pas son
adresse.

Enfin, dès que nous l'aurons, cette adresse, nous irons toutes
deux trouver le misérable et nous lui demanderons de nous
rendre mon fils, moyennant -rançon. Oh 1 l'argent n'est rien,
rien 1... J'aurai pris à la Banque de France cent -ille francs.

-Quoi, tu donnerais à ce bandit une pareille som-uf ?
-Oui, et plus encore s'il le fallait. Est-ce que mon *nfant

ne vaut pas mieux que tous les trésors du monde ?
-C'est vrai, dit Charlotte.
-Donc, voilà qui eat bien entendu. Nous ne dirons rien, et

ce n'est que si j'y suis forcée que je dénoncerai Gallot. Oh 1
vois.tu, ce que je jns le plus à cacher, c'est ma parenté avec
ce misérable 1

-Tu sais, ma chère Varie, que tu n'as aucune indiscrétion
h redouter de ma part.

-Tu es la meilleure et la ph:e sûre des .mies.
-Je n'ai plus rien à te dire, et comme je te vois un peu

tranquille, je vais immédiatement retourner à Paris.
Aujourd'hui pour toi, pour nous, les minutes valent des

heures.;
-C'est vra ; mais tu vas d'abord déjeuner; avec toi, j'es.

sayerai de maLger un peu ;j'ai besoin de me soutenir, de con.
ser or mes forces je n'ai pas le droit d'être malade.
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CHIMISTE.PHA RMA MEN

122, RUE SAINT-LAURENT, Montréal.

La préparation des prescriptions de médecins est sous le contrôle
direct du propriétaire, aidé de gradués compétents.

Les médecins dola campagne, les institutions publiques, les collèges
et les couventa, sont servis do Drogueries pures, aux prix du gros.

SPÉ CI LITÉS
GRLaY'S CASTOR FLUID, pour les Cheveux.
GRAY'S DENTAL PEARLINE, pour les Dents.
GRAY'S SAPONACEOUS DENTIFRICE, pour les Dents.
GRAYS CHLORALYNE, pour le Mal de Dents.
GRAY'S "W HITE ROSE LANOLIN CREAM," pour mains cre.

vassées, peau rude, etc.

A VA SEEAL SE Gra.-do réduction de prix.AN ET E VALSE Prix réduit de 60 à 40 cents.
ENVOYÉ FRANCO SUR RÉCEPTION DE 40 Ts.

Poirier, Besette & Cie, 516 Rue Craig.
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EN VENTE PARTOUT.
25 et 50 conta le Flacon.

DEMANDEZL£E.

8EL PRoPRiITAIRE: J. 6. LAVIOLETTE,19,O.,
217 Ru. de comisantra. 74ont.M.

en.-3 nov.

S -A- EDI"TD
Publication hebdonadairi illustrée. Revue liteéraire, scientifique et

sociale, 16 pages par semaine, grand format.

PRix D'ABONNEMEN'r UN AN, $2.50; SIX MOIS, $1.25.

'RIoTEMENT PAYABLE D'AVANOE.

PRIX DU NUMÉRO, - - - 5 CENTINS.

EN VENTE PARTOUT.

S'ADRESSER A POIRIER, BESSETTE & CIE.
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LE CHEMIN DES LARMES
Le Plu Beau Romar, de Nos Jour.

Tel est le titre d'un ouvrage à la fois agréable et inréressant, capti.
vant avec force l'attention du lecteur par les draines et péripéties qui
s'y déroulent et charmant son intelligence par un style à la fois simple,
clair et châtié.

Les personnages qui prennent part à l'action sont de véritables
caractères, de vrais types de l'espèce qu'ils représentent.

L'auteur raconte avec chaleur le martyre d'une femme, épouse et
mère exemplaire, modèle d'abnégation et de vertu, jetée, sa rés avoir
connu des jours heureux, sur le avépar l'inconduite d'un poux per.
verti qui la délaisse, et persécuto par un monstre d'hypocnsie, nche
banguer, artisan inique de ses malheurs.

Le CHEMIN DES LARMES est un roman très émouvant, auquel
plusieurs belles gravures donnent un intér't encore plus grand.

On peut se le procurer chez tous les librai as. Une remise libérale
sera faite pour l'achat à la douzaine. On en recevra un exemplaire
franco, en envoyant 25 ý.ts. à Poirier, Bessette & Cio, 516 rue raig,Montréal,

c .L:


